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PARTIB OFFIGIELLE.
SAINT-PÉTEfiSBOURG, 11 mars. 

I t 'o u v e U e a  d e  l a  C o u r .

d’nn rapprochement avec la neur général du Turkestan des explications sá- roubles dontcelui-ciayaitfait donauzemstvo A
« . . .  « a . .  I /»A«*An«viAe i> A n H i^ t/\n d  o f  f l t l ’l l  a v í l l r .  ATlSnlt.A FP»les avantages 

Russie.
Nos tentatives pour entrer en rapports pa­

cifiques avec notre voisin le plus occidental, — 
le Khiva, — n’ont malheureusement pas abouti 
A une issue satisfaisante. Cspendant, de notre 
part, tout a été fait pour y arriver. Aussitót 
que le gouvernement général du Turkestan a 
été formé des territoires occupés par nous, le

Samedi, 10 m ars, les personnes dont les 
nnms suivent ont eu l’honneur d’é tre  pré- 
fl^ntées á  S. A. I. M*' le prince F ierre
5’n i Ipubourg • M. Jam es O rr, envoyé chef supérieur de ce gouvememont informa le 

T i r S i n a i r e  e t m inistre plénipotentiaire khan de Khiva de sanomination, et luí pro-
d S  Ftats-U nis d’A m érique; M. le  barón  posa de vivre en paix et en amitié avec la Rus- 
Sp Maucler chargé d’affaires de S . M. le  sie anx conditions suivantcs: la défense A ses 
ro í deW u rtem b erg ; M. le comte L er- sujets de se méler des affaires de nos Kirghi- 
ÍLnfeld-KÓfering, chargé d’affaires de ses limitrophes et la conclusión d’engageraeuts 
S M le roi de Baviére ; M. Abeille. tro i- commerciaux sur un pied d’égalité et de réci- 
Ri’éme secrétaire de l’am bassade de F rance ; procité pour les deux parties. — Le khan de 
M le docteur Busch, conseiller, e t M. de Khiva ne jugea ni nécessaire de répondre au 
rr,\^r,hna. t.roisiéme secrétaire  de Tambas- | gouvernement général du Torkestan, ni de rem-

tisfaisantes au sujét des lettres que celui-ci lui 
avait adressées. Ces conditions, plus que mo- 
dérées, furent déclinées par le Khiva et des 
sujets russes restent jusqu’A présent esclaves 
du khan et de ses hauts fonctionnaires.

Nous avons vu quelles ont été la patience et 
les dispositions pacifiques de la Russie. Mais 
elles devaient avoir leurs limites. La dignité 
et les intéréts de TEmpire ne permettent pas 
que le chef insignifiant d’une peuplade A demi- 
barbare ait Taudace d’attenter impunément A 
la tranqoillité et A la liberté de nos sujets, et 
de repousser arrogamment toutes nos tentati­
ves pour établir avec lui de bous rapports. . _L a5oum croitsavoirqaetro isexpositions 
Monhammed-Rahim-Khan, par sa feiblesse et auront lien cette année daos le gou-
l’obstination, de ses conseillers, a appelélui- Yernement de St-Pétersbourg, c’est-A-dire daos 
méme le péril sur son pays. Le dernier refus | ¿istrict de Novala-Ladoga. daos celui de

certaines conditions et qu’il avait ensnite re- 
fnsé de verser. Le fondó de pouvoir de M. 
Poliakow, M* Potekhine, avait appelé de la 
sentence de la cour d’appel de St-P6tersbourg 
qui condamnait M. Poliakow au paiement de 
la dite somme. Or, le sénat a cassé Tarrét de 
la cour d’appel.

— Une nouvelle société de navigation se 
serait formée, au dire du méme journal, pour 
établir une coramnnication régnliére par eau 
entre les villes d’Arensbourg. Hapsal, Port- 
Baltiqne et autres. Le capital de la Société 
serait fixé A 62,000 roubles, réparti en 620 
actions.

«3® Sur la formation des co mmunautés et sur 
leurs droits concernant Télection de leurs au- 
toritós exécutives, Tadministration des biens 
ecclésiastiques et le partage de ces biens en 
cas de scission des eommnnautés ;

«4®Surl’abolition du caractére confessionnel 
des cimetiéres. *

Les douze premiers articles, réglant les at- 
tributions du gouvemeur, rendant les déportés 
justiciables des conseils de guerre, punissant 
les tentatives d’évasion, réglant le traVail et le 
temps qui doit y étre consecré, autorisaut les 
femmes et les enfants des déportés A aller les 
rejoindre dans de certaines conditions, réglant 
la raaniére dont les concessions provisoires de 
terres penvent étre accordées et retirées, et 
dont elles peuvent devenir définitives, sont 
adoptés sans discussion.

M. v. LBFRANC présente A ce moraent le rap- 
port sur le traité du 15 mars avec l’Alle- 
magne. II dit : La comraission vous propose

du Khiva de satisfaire A nos griefs nous a 
amenés A la nécessité indispensable d’en pour-

Louga et dans celui de Yastremb.

A ile m a s n e *

ALSACE-LORRAiNE. — Le vicuire - général 
Rapp est parti le 20 mars pour Belfort. La 
Strassburger Zeitung annonce, A titre officiel, 
que Texpulsion de M. Rapp n’a été décrétée 
qu’aprés des démarches infructueuses anpyés 
de Tévéque de Strasbourg, pour lui demander 1 i  l’unanimité d’accepter ce projet. Elle espere 
de faire ccsser, par voie disciplinaire ecclésias- qae TAssemblée trouvera sa majorité des 
tíque, les menées politiquea du vicaire-général. ¡ grands jours pour sauver la France. Ello rend

hommage au gouvernement, au président de la 
répobliqne, pour la maniérc dont U a dirigé 
les négociations menées avec tant d'habileté 
par Tadministration financiero. Elle envoio 
aussi un souvenir A Verdun, qui reste seul ac-

A u tr le h e - if lo B E c r le -

méme am bassade; M. le  marquis Caracciolo rent nos Kirghises, les frappérent d impositions 
de Torella, a ttaché  á  la  légation d’I ta l ie ; au nom du hhan, et, en cas de refus, ravagó- 
M de MayV, conseiller, e t M. ld ‘ barón de rent des aoüls entiers. Les années 1869 et 1870 
Giidenus secré ta ire  de la  légation d’Au- ont apporté des preuves évidentes de la parti- 
triche-Hongrie. I cipation du gouvernement khivien aux menées

cliAtiment mérité.
A cet effet, au mois de décembre de Tannée 

demiére il a été résolu de procéder sans déla! 
aux préparatifs nécessaires pour organiser con-

Le télégrapho nous a annoncé que Tarchiduc 
Charles-Louis, fróre de Tempereur, vient de se , , , .  , . ,  j
fiancer A la priucesse de Bragance. II s’agit de cable sous e poids de Imyasion. 
la priucesse Marie, filie de dom Miguel et de Le projet est adopte A l unaoimite.

, la princesse Adelalde de Lowenstein. La jeune La discussion continué ensuite sur la loi
S. M. Tempereur d’Allemagne a célébré hier, fiancée est née au chAteau de Heubach, daos le concernant les deporte^ Vor.f?Mo i ̂  nni nr
.od i, son ' “vo- anniversniro de naissanco. | goand-dnché de Bade, ie 24 aoM 1855, J , e r i r f e m m e :  e“ t s \ '  m í r t ' t o u n

— On lit daña le Pester Lloyd  du 19 m ars; tiers en usufruít de la concission qui lui a été
Le ministre des finances a été autorisé \ accordée, s’il y a des enfants, un tiers en toute

samedi
Voici dans qnel.ordre Sa Majesté a dü rece- 
voir les féíicitátions; A 10 heures du matiu, 
réception des raembres de la famille impériale

iRMÉB DE TERRE. Promotion Ru grade de 
général-major et admission d la retraite, pour 
canse de maladie, avec pensión et droit de 
porter Tuniforrae, le colonel A la suite de la 
cavalerie de Tarmée Savélieto, servant dans la 
pólice urbaine de St-Pótersbourg. (Ordre du 
jour imp. du 10 mars>)

destinóos A soulever nos Kirghises; ainsi, dans
la steppo d’Orenbourg apparnrent de nombreux Turkestan. Cea préparatifs sont A peo prés ter- I  ̂m iliuires? et̂ '̂ dê s I banque d’escompte hongroise, et d’accorder A | fants, soit déclarée héritiére de
émissairea kbivions avec des appels incendiai- m inés: les colonnes so dirigent par nn mon- régiments portant le nom de l’empe- cet établissement un certain nombre de privi- situés dans la colome.
res portant le pachol da khan et de ses princi- vement concentriqne des bords de la mer Cas- ^ j j  réception dn chan- l«ges en echange des engagements qn elle pren- II demande le renvoi de 1 amendement i  la
pana conseillers; des bandea, parties de Khiva, pienne, dn poste de l’Emba, et des embouebu- | , j | p e m p i r e  et des ministres; i  midi, dra, en qnalite de banque du gonvernemen^ commission. , , aii nom de la

ra^nacérent non-seulement des individué, mais res ^  o rte sq n ’i i r s f  L°ront‘r s  é S a d o n t  ete “  " ' t m e  ríen do préeis rtoutefois il va sans coLfeíon, que le renvoi soit ¿rononcé.encoré des caravanes, sur la grande voie pos- i les détachements, ou lorsqn ils ee seront mis j corporations, etc. ,
Le dlner de famille devait avoir lieu au 

palais de S. A. I. le priuce héréditaire.
(National-Zeitung.)

MIKISTfeRE DK l’IKTÉRIEÜE. PécéS. Le COU-
seiller privé Arsénietc, gouvemeur de Toula 
(du 4 mars 
?nars.)

caravanes, —  „------ —  «
tale d’Orsk-Kazalinsk, allant d’Orenbourg A en communication entre eux, les troupes opé- 
Taschkent. Plusieurs voyageurs et marchands rant dans les limites du territoire khivien pas- 
furent tués, d’autres emmenés en esclavage, et seront sous la direction générale^du chef supe 
le mouvement du commerce fot A peu prés in- rieur de la circonscription 

kuuyciucuí ug , terrompu. Lorsqne les troubles de la steppe kestan.
18731 (Ordre du jour imp. du 9 d’Orenbourg et du Manguischlak furent apai- D’aprés les inforraations reQues jusqu A pré- 

 ̂ ’ I sés, les principaux fauteurs trouvérent refuge 1 sent le détacheraent expéditionnaire d’Oren-
A Khiva, oú ils furent réeompensés par le khan, bourg s’est dójA mis en marche et sera concen- 
L’inintelligence des intéréts du commerce et | tré vers la mi-mars au poste de TEmba. La co-

lonne des troupes du Turkestan devait entrer

— La Kreuz-Zeiiung annonce de source 
bien informée quo S. A. I. le prince Jképédi-

renferme rien do préeis; toutefoís il va sans ______ .  ̂ ^
dire que le ministre des finances s’est assuré de I m. gaslonde pense qu’il ne faut pas attri- 
Texécution dn projet au mojen d’uh traité con- 1 buer la totalité de la concession A la femme. 
clu avec un groupe de financiers, traité dont Le renvoi est prononcé. 
les décisiofl^ concorderont parfaitement avec ! Les art. 15 A 19, relatifs aux concessions A 
le projet de loi et dont, par conséquent, les sti- accorder aux déportés de bonne conduite, A 
pulations entreront en vigueur dés que la loi Texercice des droits civils, au mariage, au do-

PARTIE NON OFFIGIELLE.
li'Invalide russe publie dans son nu- 

méro d’aujourd’hui, dimanche, T articlesui- 
vant, in titu lé : B e  la  situation de nos a f­
faires dans VAsie céntrale.

vertu d’indispensables nécessités gou-

Thostilitó envers la Russie allérent au point
qu’en 1870 le gouvernement khivien interdit I en campagne dans les premiers jours de ce I ; I traité, ni méme de la modificatiou de quelques-
Texportation du blé des localités voisines du mois. Les détachements des trois circonscrip- ^ espérfe, dans Ies cercles des dépntés uns de ses passages, sans le consentement du 
district de Kazalynsk. tions devront, d’aprés les dispositions prises, Parlement de Terapire, qu’aprésla ratifica- gouvernement hongrois.

Les actos hostiles da Khiva n'étaiont sajots atteindre les frontiére» da Khiva vera le com- ‘i?" \¡  _  D’aprés les joaruaua de Pesth, lo gou-
A aucun doute, comme on le voit. Mais le gou- mencement du mois de mai. | pnftce de Bismarck donnera des détaiis sur ta j nnmrrme Atû nrA Asaavpr d’nn

___législative, il va sans dire qu ...... ...................
— On écrit de Berlín, 20 mars, A la KcenigS' I question ni da la non exécution de ce | M. le marquis de Castellane avait déposé
—  . . . -. f  . j - , ----- jiA—i.:— j  samedi derniex une demande d’interpellation

que j ’avais signée; on sait qúels étaient les 
faits qui y avaient donné lieu; des explications 
échanítées entre M. le ministre de Tintérieur et

En

__________ . . I ifl Hao «ÁffftMaHnnq TI n’est uuére p r o - í b o D g r o i s  veot encore essayer d’uu
vernement russe, désirant autant que possible Au moment méme oA se faisaicnt les prépa- que les documenta officieis échangés entre <̂ ongrés ecclésiastique serbe, qui doit étre coi -̂
éviterlerecour3auxme3uresextrémea,s’effor5a ratifs de cette expédition, le Khiva nous a couvernemeuts de Berlin et de Versailles voqué pendant les vacances du Parlement. Le ^

les moyens qui dépendaieiit prouvé une fois de plus qu’il n’a pas Tinten- sonmis au Parlement, car on sait que le barón Majthenyi, commissaire royal, M. Gruié, pensons que
ce khanat A entrer dans tion de renoncer A des actes hostiles A notre «hancelier de Terapire fait peu de cas de ces admmistrateur du patriarcat, e t  ̂o^eque Ara-

égard. A la fin de février une nouvelle télé- notes et dépéches arrangéea en vue de la publi- ®nt élabore preuve de la confiance que nous avons en luí.

S T a n e c .

__________________  ̂  ̂ de cette expédition, le Khiva nous a
veraementales,, la Russie, durant les huit der- I ¿’employer tous 
niéres années, s’est établie de pied ferme au |  ¿g jy} ngjj ¿ ’engager
centre de TAsie, dont une partie est entrée I Qjjg ^gie plus loyale et plus pacifique, tant 
dans les limites de TEmpire, ou reconnaít no- |  Tintérét de la tranquillité de nos popu 
tre influence morale et politique. ! lations limitrophes et do la sécurité du cora-

Mise en contact immédiat avec les khanats I nierce, que pour Tavantago du Khiva lui-méme
limitrophes de Kokand, de Boukbara, de Khiva I gg ^ut, le gouvemeur général du Tur- . a m ouno mot.gawyno 4*u , «v- . rpimhliuue franeaise a écrit des lettres
et du Turkestan oriental, Tadministration su- I kestan adressa de nouveau au khan de Khiva, émissaires khiviens se sont présentés chez nos ^ Tempereur Guillaume, non sent ces journaux, le barón Majthenyi espére
périeure de nos possessions dans TAsie cen- I personnellement que par des délégués, Kirghises, avec Tinjonction de payer Timpót T  cM  d’E tat h S  d i t a C  rnSa-hom m e obtenir une majorité avec laquollc il aera pos-
trale, obéissant aux instructions invanahles I i’exkortation de mettre un terme A cette con- au khan, et de no point fournir aux Russes ni ^ horame. Dans uno de ces lettres, M. 1 sible de s entendre. 
du gouvernement, a consacró, dés le début, des I malveillante, en lui démontrant le profit chameaux ni chevaux, sous la menace, en cas xhiers anrait fait allusion au grand Age
efforts persévérants afin d’établir, avec les chefs [ q^qi retirerait lui-méme de Tétablissement do contraire, de Ies faire exterminer par les b an -I auquel tous deux sont arrivés et aurait
voisins, des relations sincérement amicales, I j-giations araicales avec la Russie, et les con- I des khiviennes. Le reste de la population du | dit A Tempereur que s’il peut contem-
fondées sur le développement de liens commer- I géqugQces désastreuses que tót ou tard il at- I Manguischlak, en majeure partie, n’a pas pris | pler son oeuvre avec
ciaux mutuellement avantageux, et plus d’une |  ^irgrajt sur lo Khiva s’il s’obstioait dans sos | part A cette agitation, mais la terreur des me-

naces khiviennes lui a fait chercher refuge 
sur TOust-Oart et prés dn fort Alexandrow.
D’aUleurs Tapparition de notre détacheraent 
dans la steppe a rendu le eburage aux noma- 

avant de prétentions tout A fait sans funde- I des, dont la plupart regagnent leurs foyers. 
ment. 1 Ces nouvelles tentatives hostiles du Khiva

Continuant invariablement A poursuivre lo ne font que confirmer Turgente et indispensa- ___________________
but pacifique du développement de notre com- J kle nécessité de réprimer et do chAtier au plus j jg^yateurs-libres. Un correspoiidant de la ITce- 
mcrce dans TAsie céntrale, et portant sa sol­

ón ne sanrait souger ni A Tafferraissement de j affirme que 
l’ordre, et A Torganisation réguliére de Tad-

échangées
nous, nous permettent d’espérer un retrait ou 
du moins un adoucisseraent deh mesures prises 
contre certains organes de la presse parisien- 
n e ; nous retirons done notre interpellation,

M. le ministre de Tinté- 
notre conduite une nouvelle

fois elle a écarté des motifs de confiits surve- I ¿ispggitions hostiles. Ces exhortaiions resté- 
nus en dehors de sa volonté et de sa respon- |  g^fg^. ¡gg j-éponses re^ues plus tard
sabilité. Si, malheureusement,nous n’avonspas I Kouch-Beghi et du Divan-Beghi (1) se dis- 
tonjours réussi A éviter le recours A la forcé tinguérgut par un ton arrogant et la mise en 
armée, du moins les faits attestent que nous 
avons été contraints A y recourir aprés de 
norabreuses tentatives, inutilement réitérées, 
pour convaincre nos adversaires des fácheuses 
conséquences d’uno raptare.

Le imt principal de tontcs nos opérations I jjg^u^g gur la recherche de la voie do com- 
dans TAsie céntralo, aprés Tétablissement de |  jjjmjigation la plus coarte et la plus convena- 
la tranquillité et des principes do la vie civile, I |̂g^ jg gouvernement se decida A élever une 
a été d’assurer au commerce russe la plus large I faetorerie fortifiée sur le rivage oriental do la 
sphére possible d’acüvité en lui ouvrant de I Ci^spienno; c’est pour le faire qu’A la fin 
nouveaux marchés et en lui garautissant tous i pannée 1869 nous oceupAmes un point de 
les privilégeséquitables nécessaires audévelop- I baie de Krassnovodsk. Cette mesure devait 
pement et A la consolidation de relations com- I pgrmgttre, comme on le sait, de diriger 
merciales réguliéres. Nos efforts pour attein- I uoe partie des carAvanes de TAsie céntrale vers 
dre ce but ne sont pas restés infructueux. ] igg cgtgg ,ig ja mer Caspienne, d’oü la com-

Le commerce de la Russie dans TAsie cen- I munication avec Tintérieur de la Russie était 
trale a atteint, les derniers temps, un chiffre 1 iucomparablement plus rapide et plus comraode
trés respectable et il n’y a pas de doute que I ̂ ^g gteppe kirghise.
les khanaU voisins arriveront graduellement A I outre, en nous étahlissant d’une raaniére
reconnattre que le gage le plus súr de leur |  pg^Tuagente sur le rivage sud-est de la Cas-

le sentiment de la 
■plus liante satisfaction, il doit aussi laisser A 
M. Thiers la consolation d’accomplir avant sa 
mort la libération compléte de sa patrie et de 
voir ce résultat pleinement atteint avant que 
ses yeux se ferment pour toujours. »

ASSEMBLÉE SÍATIOltALE.

Séance du 19 mars. 
Présidence de M. Jules Grévy.

Plusieurs journaux annoncent que dans quel- 
ques localités oceupées par les Prussiens la 
nouvelle de Tévacuatiou a donné lieu A des 
manifestations excusables jnsqu’A un certain 
point, mais regrettables. L’autorité militaire 
allemande, tenant compte des circonstances, 
s’est abstenue de tout acte de répression.

UH. ABRAZAT,
mandent A interpeller

— Dans Taudience du 18 mars du procés 
des grands chefs arabos plusieurs de ceux-ci, 
en faisant leur déposition, reprochent aux 
ageuts des bureaux arabes d’avoir trop favo- 

cHALLEiíEL-LACOüR, CAZOT dc- 1 i-isó Ja propagatiou de nouvelles désastreuses. 
íeller M. le ministre de Tin- Un d’eux accuse directement lo capitaine Oli-

Berliu 
cuites 
Parlement do Tempire dans les rangs des con- cussion au 27 mars.

Cette date est acceptée par TAssemblée
M. Rou-tót un voisin aussi tnrbulent, A défaut de quoi |  ñig^erger Zeitung dén>ent' cette nouvelle, et I malgré quelques observations de 

nn ne saurait soueer ni A Tafferraissement de affirme que M. Falk ne s’est rallié A aucune vier.

tranquillité et de leur prospérité réside dans le 
maintien et Tafferraissement des relations com- 
merciales pacifiques vers lesquellcs la Russie 
leur a ouvert les voies.

II n’a certainement pas été facile d’obtenir

pienne, nous avions en vue de garantir la 
tranqnillité do nos populations nómades habi- 
taiit le voisinage de cette mor et d’améliorer 
nos relations avec le Khiva.

En f ffet, les reconnaissanccs effectuées par le

les insurgés. Le capitaine voulait les faire fu- 
sillor tous les deux. La réponse du capitaine 
Olivier produit une grande impressioa.

— Le jour méme oü commengait devant la 
d’assises de Constantine le procés desf r a c t io n  D o litic iue  e t  q u ’i l  n ’a v a i t  a u e n n e  i n t e n -  i L ’o r d r e  d u  j o u r  a p p e l le  l a  s u i t e  d e  l a  t r o i -

favorable de notre commerce dans ^ |  ®3prvatPurs Ubres  ̂ m. wallon voudrait que les membres de Ten- dait son jugeraent dans laffaire deluggurt,
conservateur o • | . .......................qai se rapporte A Tinsurrection du Sud.trale.

On lit dans le Messager officiel de ce raatin : I prdsse. — La Chambre des Députés a votó 
« Le 10 mars, A Toccasion de Tanniversaire I áéfinitivement tous les projets de loi político- 

de naissance de S. M. Tempereur d’Allemagne I reiigicQx dans ses séances des 20 et 21 mars. 
et roi de Prusse, un díaer de gala a eu lieu au |  Lg p^ojet sur Tinstruction et Tinstallation des

que
seigneiuent ne sojent mis A la retraite que 
dans les formes prescrites pour les retraits 
d’emploi.

M. JOLES SIMON, ministre de Tinstruction pu­
blique, combait cet amendement. II déraontre, 
avec une éloqdShce qui souléve A plusieurs re- 
prises les appAandisseitíents de TAssemblée,

bres de Tambassade.

palais d’Hiver, auquel ont assisté le prince de I ecclésiastiqims a passó A la majorité de 222 _ _
Reuss, ambassa<knr d’Allemagne, et les meiú- |  yQj^ contre 100 et celui relatif au pouvoir dis- I qu’un professeur linit en général par se fati-

ciplinaire.ecclé8iastiqaé-et A Tinstítution d’une guer au b o q t c e r t a i n  nombre d’années, et 
cour de justice pour les affaires ecclésiastiques j qu’il cesse d’étre A la hauteur de sa tAcbe.
A la majorité de 205 voix contre 119. Le p ro - |:  II declare que le gouvernement n’est pas 
je t sur la fixation des limites de TappUcation 
des pénalités ecclésiastiques et le droit de se 
séparer des EgUses et'communautós religieuses 
a aussi été voté sans changements dans la 
séance de vendredi, aprés quoi TAssemblée a

ces résultats. Le degré d’intelligeuce des chefs I jj^^acbement de Krasnovodsk dans Tintérieur 
asiates et de leurs sujets ne leur donnait pas la I steppe, pour explorer le pays et ctudier 
possibilité de s’approprier la \éritable signifi- I ^̂ g les meilleures conditions sous
catión de nos efforts. II leur paraissait incoin- rapport commercial, disposéront en appa- 
préhensible qu’une pnissance disposant I rence le Khiva A une maniére d’agir plus rai- 
forcé mihtaire si effrayaate á leurs yeus, tra- commencement de l’aanée 1872,
ra iltó tk  ooactoe ayee eua des ambassodeÉ da khan de Khiva Mouham-
commerciales taadiB «u elle poavait, sans d i f j  arrivérent, l’une dans le fort

Alenandrc «nr m pres,n ..e  « > - h , a ^ .  

pour établir avec nos voisins de PAsio céntrale b C e m e n ^ r b r n t  rtL tions fvee la Russie.

cootré de prime abord do la défiauce, des res- . Sach»nt deVchefs a l t e s
trictions de diverse nature, et Tarriére-pensée, 1 f  KLíva anrés une série__ dA BA dÁlíAf de toutc oWiffatíArt I 9^0 comme le khan de Khiva, aprés une sene

le plus souvent recoursd’actes hostiles, n’ont 
aux négociations que lorsqu’ils commencent A 
sentir Tapproche do danger, le gouvernement 
subordonna son consentement A Touverture des 
pourparlers aux deux conditions suivantes; 
1“ que le khan de Khiva m ettrait en libertó 
nos prisonniers, saisis tant par les bandes khi­
viennes que par les Kirghises, et se trouvant 
dans les limites du territoire du khanat et 
3® que le khan de Khiva donnerait au gouver-

non seulement de se délier de toute obligation 
envers nous, mais encore d’iníliger, A la pre- 
miére occasion favorable, unóchecaux giaouro 
íntrus.

Aujourd’hui, grAce aux efforts de Tadmiiys- 
tration lócale, nos rapports avec la plus grande 
partie de nos voisins de TAsie céntrale se sont 
établissur un pied entiéreraent satisfaisant.
Les conventions de commerce mutuelles, pn- 
bliées Tannée derniére, et conclues par le gou- 
verneur général du Turkestan avec les chefs 
du Kokand, du Boukbara et du Turkestan 
oriental, témoigaent dn progrés do notre in-
flnence ct attestent que nos voisins apprécient I rimpét dit Ziaket de la raonnaie.

— Les résidents alleraands A St-Pétersbourg 
ont célébré hier. samedi, le jour anniversaire 
de la naissance de S. M. Tempereur d’Alleraa- 
gne par un grand banquet au restaurant Au­
gusto.

Nous empruntons A la Peiershurger Zeitung 
les détails suivants sur cette féte:

Les convives étaient au nombre d’environ 
deux cents. S. A. le prince Henri VII de Reuss,
ambassadenr d'Allemagne prés la » n r  impé- . _  commission d’amortissement de I pU

í® '”’ la S e  pablique, le rapport de l’administra- f;de militaire, le comte de Lerchenfeld et le barón I t  ¿ j ’ e U
de Mancicr, chargés d’affaires de Baviére et du I ti
Wertemberg, et tout le personnel de Tambas­
sade d’Allemagne, assistaient au banquet.

Le premier toast a été portó par le prince 
de Reuss A S. M. TEmpereur de Russie et a 
soulevé les acclamations les plus chaleureuses, 
raélées aux accords de Tbymno national russe.
On a porté ensuite des toasts A S. M. TErape- 
reur Guillaume et A S. A. I. le prince hérédi­
taire Frédéric-Gaillaume, auxquels les assis- 
tants ont répobdu par des vivats entbousias-

Thymne IleU dir im

suffisamment armé contre les professeurs pour 
la discipline; le professeur de Tenseigneraent 
supériéur est en effet inamovible, on ne peut 

• lui enlever ni son grade, ni ses appointements;
uc >-'1-— i---  _________  . i l a s a  chairo dans tejió ville, dans telle fa-

adopté, également en troisiéme lecture, toute I cuité, on né peut Ten faire sortir ; il faut qu’au 
une série de projets de loi concernant; íe sub- j moins TAge de la retrbite permette de le rem- 
side en faveur des inondés de la Baltique, le ] placer par nn professeur plus jeune s’il ne rem-

plit plus d’une maniére convenable Ies devolrs
lo ucv.,.. r - _________ r* - . ____________  de sa chargé.
tion des chemins de ferde TEtat, le 'r^ lem ent K. Aprés une replique de M. Wallon, Alaquelle 
des coraptes de Texercice 1868, la délimitation [jle ministre répond luT-iqéme en quelques mots, 
du territoire de Jabde, la révision des lois sur |  Taraendemeut est mis aux voix et repoussó. 
les mines, et enfin l’abrogation de différentes L’ensemble du projet de loi est accepte A la 
lois et ordonnances ayant trait A la villo de majorité de 537 voix contre 105. 
Francfort-sur-Mein. L’ordre du jour appelle la discussion du pro-

A la fin de cette séance du 21. le président, j ' f  de loi relaUf.au regime des déportés A la 
Forckenbeck, a donné un apergu des 1 Nouvelle-Calédome. , , „  ,

dé la Chaiibre dans cette premiére 1 «■ b ’ h a ü s s o n v il l e  demande lurgenco. la-

Les 5T indigénes accusés appartenaient auv 
tribus nómades des CbAarabas et des Mekhad- 
nias qui, sous le commanderaent de Bou Chou- 
cha, s’étaient emparés de Tuggurt, défendue 
seulement par un détacbement de 63 tirailleurs 
commandés par le lieutenaut Mousseli et par 
Ali Bey. caid du souf de Tuggurt.

Bou Concha, aprés avoir fait le siégo de la 
cáseme et s’en étre emparé, ainsi que de la 
ville, fit masacrer la garnison. 51 tirailleurs y 
forent tués, y compris le lieutenant Mousseli; 
deux ou trois seulement furent assez heureux 
pour échapper A ce massacre.

Pour reprendre Tuggurt, le caid AU Bey eu 
fit le siége, e t aprés avoir tenté des assauts in­
fructueux, dut le lever. La ville resta le quar- 
tier général de Tinsurrection da Sud jusqu’au 
mois de décembre. époque de Tarrivée de la 
colonne du général Lacroix.

Surles 51 accusés, le conseil de guerre en 
coiidamna 6 A la peine de mort, 4 A la peine 
de vingt ans de travaux forcés, 2 A dix ans de 
travaux forcés, 1 A cinq ans de réclusiou, 37 
furent acqnittés. Un des accusés était mort 
pendant Tinstruction.

M. de 
travaux
partie de la session, et a «ae s~r 73 projets mois aprés la défaite de

f f  ® ■ ’ 1 i’insurrection dn 18 mars, nous avons demandé
tes, suivis du cbant de Thymne jieU dir im \ t  Tamnistie, don párce qu’elle était humaiae et
SiegerJerane et de la Wachi am Bhein. \  S n t e ,  mais V r e e  qa’elle était politique.

Deux télégrammes ontétéexpédiés A Berlin I sana fixer fia prochaine séance, qui da^^ o ¿ it ; n  convient d e f r ^ e r  les
séance tenante, Ton A S. M. Tempereur d’Al- I les cas, n aura pas lieu avant Páques. j et d’épargneí les soldats égarés M. de
lemagne, Tautre au prince héréditaire d’Allo- I __ j l  Virebow, au nom d’un grand nombre I pressensé t o u s  a adressé une semblable de- 
magnC} pour féliciter Son Altesse Impértale A | ^Jejjjejjjkreg ¿es fractions libérales, a déposé sur |  mácele. Vous avez préféré tenter une expé- 
Toccasion du rétablissement de sa santé. I i,nreau de la Chambre la raotion salvante : j rience colonisatrice condamnée d’avance.

Des discours ont été prononcés et des |  « piaise A la Chambre des Députés d’inviter ]|(Bruit.) On nous dit que le projet actuel a
toasts portés encore: AI ambassadeur et aux I gonvernement A préséhter dans la prochaine |  pour but d’améliorer la coudition des déportés,
autres représentants de tempire a Allemagne, I ggjjjon ¿g la Diéte des nrojets de lo i : l  nous ne voulons done pas le combatiré ; nous , , , ., .
aux dames allemaudes, A la colome allemande I. .j-gurlepatronageeM lésiastiqueetlescon-I nous abstiendrons, attendant de la cléraence ||che A la campague j y ai regu une commumea- 
de St-i’étersbOUrg, 6tc. j;. «i ¿t-rfi Rnnnrí- I dn ftiiIFraffP iinívArfiAl nnft yUsemblée fature r  la reiiiG dont le sens était de me con-

fUAMBRI DES COHMUNES.

Séance du 17 mars.

L’assemblée est presque au complet. Les ga- 
leries publiques sent oceupées par des pairs ct 
des étrangers en foule. On s’attend A une com- 
municatíon miuistérielle.

ir. dIaríbli prend sa place au brnit des ap- 
•plaudissements de Topposition.

M. ítfjADSTOííE le suit de prés, également ap- 
-^SiudÁpar. ses partisaus. II se léve bientdt ct 
prend la «parole en ces termes : « Je dois infor- 

Imer la Chambre qu’ayant été passer le diraaii-

'^ditkmsdanslesqueUesilpoarrait étre suppri- du suffrage universel une Assemblée n’étaitnas
— Le Monde russe annonce que le sénat a I mé (art. 17 de la Conatitntion.); _ j  ‘*®®'Lsera les mesures que nous I mesure de coraposer un ministére pour con-

statué sur le procés intentó par le zomstvo de * 2® Sur le mariage civil e t les ^ s t r e s  de L’Afisembtóe déeide qu’elle passera A la d.s- en mesure
Kharkow A M. Poliakow, au sojet des 300,000 1 l état civil (art. 19 de la Oonstitution), I cnasmi» d<« art.inifts. I ^ T

Ayuntamiento de Madrid
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mande de Sa Majesté, j ’ai sor-le-champ déclaré 
que je  rae raettais á sa disposition ponr rendre 
tous Ies Service», dont je  serais capable. J ’ai 
ajouté que j ’allais me concerter avec mea an- 
ciens collégues pour eiaminer jusqn’á quel 
point ils étaient d is^sés á reprendre lears 
fonctions, et pour étudier en méme temps l’état 
des affaires publiques et les travaux de cette 
Chambre avant les évéaeraents de la semaine 
écoolée. C’est h, quoi je m’occope en ce moment, 
et c’est aussi pour cet objet que j ’espére obte- 
nir de la Chambre uu court délai que je  limite 
á jendi prochain. Je lui demande done de voo* 
loir bien s’ajoorner k cette date. »

« Quant aux questions pendentes et non po- 
litiques qni sont désignéee sur la feuille d’or- 
dre da jour, ellea sont de natnre á ocenper la 
Chambre en attendant que le ministére soit re- 
constitnó. La premiere est le bilí relatif á la 
formation des listes d’électeurs parlementaires 
et mnnicipaux. La seconde est le bilí concer- 
nant le traíic par le cherain de fer et les ca- 
naux. (Ecoutez!) Puia viennent diverses mo- 
tions de merabres de la Chambre. (Le ministre 
les énumére.) Je prie done la Chambre de s’a- 
journer á jendi prochain. *

M. DisRAELi s’exprime a in si: «Aprés la com- 
munication que vient de fairel’honorable mem- 
bre, on pourrait supposer naturellement qu’il 
me serait agréable d’expliquer á mon toar raa 
conduite au milieu des incidents de ces derniers 
jonrs. Mais je  crois do mon devoir de mettre á 
néant tout sentiraent personnel en présence 
d’uno situation que je crois inléresser le bien 
Public. (Ecoutez!) Je garderai done le silence. 
Toutefois, je désire faire une observation sur 
une parole de l'honorable membre qui pourrait 
étre mal interprétée. Elle avait trait — je  Tai 
comprise ainsi — aux négociations qui ont eu 
lieu avec le partí conservateur, ou tout au 
moins avec ce c6té de la Chambre (montrant 
le c6tó oü il siége), négociations qui me cón- 
cernent et qui n’ont pris finque danslajour- 
uée d’hier. Qn’on rae permette done de déclarer 
nettement qu’au moment oü j ’entraisdans cette 
Chambre, jeudi dernier, je regus l’ordre de me 
rendre auprés de la reine. Sa Majesté me fit 
l’honneur de me consciller au sujet de la críse 
ininistérielle. Elle me demanda si j'étais en me­
sure de former un ministére et de conduire les 
affaires du pays. Je répondis franchement que

j ’étais tout prét á composer une administra- 
tion que je  croyais capable de conduire les 
affaires avec succés et de faqon á mériter la 
confiance, mais que je  ne pouvais entreprendre 
de gouverner le pays avec la Chambre des Com- 
munracs actuelle (Ecoutez!). Telle fut Topinion 
quejeformulaiclairementetnettement, telle est 
la positfon que j ’ai prise et dont je ne me suis 
pas départi un seul moment. * (Ecoutez 1 écou- 
tez !)

M. QLAD8T0NE répood t — « Je ne venx com- 
menter d’aucune maniére cette déclaration. Je 
répéterai seulement les paroles que je  crois 
avoir employées. Je n’ai fait aucune allusion k  
ce qui s’est passé entre le jeudi — jour oü le 
gouvernement s’est expliqué — et le dimanche 
suivant. J ’ai dit simplement que j ’avais re^u la 
veille une communication qni me faisait re- 
noDcer k  l’attentedevoir un ministére sortir da 
sein de l’opposition » (Ecoutez ! écoutez!)

La Chambre s’ajourne au 20 et léve la séance.

k  200,000 fr. ancienne valeur suisse, soit 
286,000 fr. valeur actuelle.

D’aprés des inforraations que nous croyons 
exactes, dit VItalie, le ministre des travaux 
publics présenterait sous peu ü la Chambre un 
projet de ioí tendant k  prendre Ies mesares 
nécessaires k  Torganisation définitive et au 
transferí complet de Florence k Rome des ad- 
ministrations centrales de l’Etat.

A cet objet, le ministre des travaux publics 
et le ministre de ragriculture et dn commerce, 
recueilleraient, en ce moment, pour ce qui re- 
garde l'économat général. les renseignements 
que les diverses administrations sont á méme 
de leur donner.

— Voici quelques détails sur la premiére 
conférence du pére Hyacinthe k  Genéve :

« La salle de Plainpalais était comble. On 
évalue le nombre des assistants k plus de 
3,000. Le sujet traité par l’orateur était Ies 
rapports de l’Eglise avec l’E tat actuel.

« Le pére Hyacinthe a été couvert d’applau- 
dissements, surtout quand il a  flétrí les doctri­
nes du jacobinisme et de rathéisme, qni, á l’é- 
poque de la premiére révolution et de la Com- 
mune, ont cru pouvoir supprimer l’Eglise par 
l’échafaud et l’assassinat.

•* L’orateur a recommandé I’union de l’E tat 
et de l’Eglise dans les limites assignées ü cha- 
can par le mandat providentiel. II ne recon- 
nalt pas d’antre Eglise que celle fondée sur 
le ebristianisme. (Nouveanx applandissements.)

« Dans sa péroraison, le pére Hyacinthe a 
déclaré qu’il continuera ses conférences, et 
qu’il est déjá appelé dans ce but par d’autres 
villet suisses et frangaises. »

S u lM e*
Le conseiller d’E tat soleurois Heutschi vient 

dq se rendre k  Bále afin de s'informer auprés 
de l’autorité compétente du plus ou moins de 
fondement qo’aurait le bruit répandu k  Solea­
re, et d’aprés lequel l'ex-évéque du diocése de 
Bále s’occupait secrétementüdégager les capi- 
taux d’uQ legs fait au siége épiscopal par M‘'* 
Linder, afín de s’en mettre personnellement en 
possession.

Notons qne ce legs s’éléve, non pas á 20,000 
franes, comme nous le disions hier, mais bien

Le Constiiutionnd regoit la lettre salvante, 
signée: Dan Francisco de Vtllarica, lieute- 
nant-général au servíce de S. M. Charles VII, 
roi d'Espagno :

« Bruxelles, le 15 mars 1873.
« Monsieur lo rédactenr en chef,

« Dans votre numero de ce joor, vous vous 
ólevez contre les actes de l’armée de S. M. 
Charles VII, nsant de son droit de guerre 
pour coavrir toutes Ies opérations des troupes 
royales.

« Si les lignes de chemin de fer, si lostrains 
do voyageurs ont eu á souffrir, il faut l’attri- 
buer aux compagnies du Nord, qui, au mépris 
des défenses faites, ont persisté á transporter 
des troupes et des rounitions appartenant á 
l’armée rebello sur un territoire oceupé par les 
troupes de Sa Majesté.

« Vous me pernieítrez de vous faire obser- 
ver que, s’il appartient ü une poignée de fac- 
tienx de renverser tontes les institutions d’un 
pays, de vendre l’Espagne k l’étranger, notre 
droit á nous est de combatiré, par toas les 
moyens qui sont en notre pouvoir, une révolu­

tion que nons méprisons! et nons userons de 
ce droit si intimement lié á cet axiome ducode 
des nations : Jus gladio.

« La révolution espagnole a trouvé des cóm­
plices qni essaient, par tous les moyens, de 
dénaturer la Intte nationale dn penple espagnol 
en mettant á son actif les turpitudes les plus 
honteoses.

« Permettez-moi de vous dire, Monsieur le 
rédacteur en chef, que votre religión a été 
trompée par d'insignes faussaires; le drapean 
dn prétendant don Carlos ne convre auenne 
infamie. Lo moment n’est point arrivé de di- 
vulguer k  l’Europe les trames de la conspira- 
tion qui enveloppe l’Espagne, en Ini faisant 
connaltre les noms de ceux qni dirigent le 
raouvement révolutionnaire.

< La guerre et snrtont la  guerre civile ont 
des nécessités devant lesquelles notre cceur 
de soldat saigne; mais songez k  París, em­
porté d’assaut par l’armée de Versailles, et, 
daña votre áme et conscience d’honnéte homme, 
dites si l'armée royale d’Espagne ne se tronve 
pas en présence des raémes ennemis ?

« Encoré quelques jours, et l’ensemble de 
nos opérations vons permettra de jnger de 
quel cóté est la vérité. »

P o r f ix f f a l .

On lit dans le Tiempo de Madrid, du 16 :
< Une correspondance de Lisbonne porte 

que Ton parle trés sérieuseraent dans cette ca­
pitule de l’ordre qui aurait été donné, par le 
cabinet de Saínt-James, pour que I’escadre an- 
glaise moaillée dans Ies eaux dn Tage semette 
á la disposition du gonvemement portugais si 
les circonstances venaient k  l’exiger. »

A a l« .
PEESE. — On lit dans les journaux anglais 

da 18 m ars:
« Constantinople, 17 mars.— La Gagette of- 

ficiélle de Téhérau publíe la lettre autographe 
salvante adressée par le shab de Perse k son 
grand-vizir, approuvant la nouvelle combinaí- 
son ministérielle faite d’aprés le systéme euro- 
péen :

« Sadruzana, votre rapport sur la formatioa

Nons distribuons á nos abonnós, avec lo 
présent numéro, un Supplément d’annonccs ju- 
diciaires.

DATH UnTP Nous avons l’honneur d’annon- 
xAlN flU in . cer a l'honorable public que 
nous faisons, dans notre four k  vapeur patenté bien 
connu, dupainexcellent, (lelameilleure farine. et

THÉATHE BERfl. 71^2 h. Tous les jours représenta- 
tioD musicalc, frangaise et russe. 14

que nous le vendons dans nos magasios: l* Place de 
l’Amirauté, m. n® 8; 2® Grande Sadovai'a, eu face1 AlJAliaUtCU Aii* 11 U y VliaiiVAC kJAUVVAiAf CLL
dn jardin Youssoupow, m. n® 47, magasin n® 1?, et 
3® a notre fabrique, Vas.-Ostr., 11® lig. n® 56. 561

niT COURRIER allemand cherche une place 
UW pour voyager avec une famille, un malaue ou 
des enfants. II parle russe, allemand, anglais et 
fraugais, et a Toyagé en Orient, en Italie, en France, 
en Angletene. Les meilleures recommandations.

S’adresser diez le suisse de VErmitage, maisoii 
Kouchelew, pont Sim^onovski. 689

ON DEMANDE

H e n r y  D. M o o re  & C\

une raodiste et une apjiréteuse pour chapeaux. au 
Passage n®‘ 3 et 5. 662

FMD TiAlUTC diplóaiée pour quatre langues. 
U ní, JJAÍtIC traducteurspécialiste et lectrice, 
cnseignant le frangais, le russe et l’anglais, vou- 
drait utiliser quelques heures. Pont des Ecuries, 
maison n" 15, log. 10. 727

DN MONSIEDR ANCLAIS versité d’Ox-
ford (Premiére classe en classiques) désire entrer 
comme précepteur dans la famille d’un poblé 
voyageant ou á résidence fixe. S’adresser D. E. B. 
Oxford Union Society^ Oxford, Angleterre. 691

1 1 i l ío E M iim E m  1 1 1
JOURNAL INTERNATIONAL, POLITIQUB, LITTÉRAIRE ET. FINANCIER

l ? u r a i s s a i i t  l e  s u m e < l l .

D ir e c te u r :  E D O U A R D  SIM O N .
Ce Journal, qui vient d’entrer dans sa dixüme 

année d’existence, est le seul organe exclusive-

LA

PftRFUMERIE ORIZA
D C  L . L EdB A IV D

(D a P a r ia )
Se trouve ebez. tous les 

i^oiffeurs et ^a r fu m eu rs  
de V ^m pire^ de^ V^iusie.

66

A TENDRE
3 chevaux d« race, de4ans. Serguieyskaia,m. Tche- 
vakinsky, prés du jardin de la Tauride. 654

A T7dIT»DI! Tabltatixd í’Autíeoriginaux, des 
Ve NHAI! écoles italienne et hollandaise. 

S'adresser TroUsky péréoulok, á l’établissei^nt 
d’hydropathie, n® 7. 697

s TrckinDC deux chevaux de trait, noirs, ágés
A VJbNÜAB dehuit ans, des haras Orlow et 
Matsnew. Perspective Nevsky, n® 98; demandóle 
cocher Térentii. ‘0®

á i rm m n t!  átrésbonmarchédesmeublesdun
A VAMUnE excellent travail pour 8 chambres, 
et autres objets nécessaires á l’arrangement d un 
beau logement. Maximüianovsky per., ancien Glou- 
khol, m. n® 18, log. 2, padiézde de parade. 667

M”  HÉLÉME S. V O M L.
D eiitiste Américain de N ew -Y ork, re- 

qoit tous les jours, P e tite  M orskaia, n* 21.
D ents artiflc ielles, - O rifloation 

des dents. 578

688A LODER
six chambres bien meublées. Grande me des Ecu­
ries, m. Bachmakow, log. n° 18. l’eutrée de Ihóteln e s ,  in . r>acuiiiaH .uw , ju jj. u  icukxco
Victoria. On peut les voir de 1 h. a 3 h- aprés-miui.

L E  D E P O T  G É N É R A L
UE MON

EAD ANATHBRINE PODR LES DENTS

mentconsacré aux questions de politique int*erna- 
■'rétsqui s’y rattachent.tíonale et aux intérc.» .. j 

Le Memorial Diplomatique suit, avec une sol- 
licitude particuliére, le développement admirable

de VEmpire Busse, et il publie chaqué semaine une 
correspondance de Saint-Pétersbourg.

Í1 iosére tous les documents diplomatiques k me­
sure qu’ils sont livrés á la publicité — A la fin de
l’année des tables analytiques sont envoyées á tous 
les abonnés, de maniere á faciliter les recherches.

Bureaux: 257, rué Saint-Honoré, A París.
PBIX DE L’ABONNEMEXT I

Pour P a rís : S ii raois, 20 fr.; Un an, 40 fr. — Pour la Russie; Six mois, 23 fr.; ü u  au, 46 fr.
O lí • ’a b o n n e  y e n  K u e e l e , a u x . b u r e a u x  d e  p o s te *

DE

m ;o s c ::o u .

iü  1 .  A  o  CJ G  .
TEIXTTR PAR ÍXCELLKXCK 

DE DICqüEUARX
a í n é  d e  K o u e u ,

Pour teindre i  la minute en 
toutes Huances les cheveux et
la bai'be sans danger pour la 
geaú et sans aucune odeur. —
Üette teinture est svpérieurek 
toutes cellesemployeesjusqu’k 
ce jour. — Depót principal 
enea M. A. Roüzimopf, au Go- 
stinoi-Dvor, k St-Pétersbourg;
et che* les principaux parfu-

’ ■ "  O.P 309meurs de Russie.

(iU ocR O B C R iñ K y o e u e c R Í ñ  B a u R i ) .

CIRQUE HinnÉ

L ’a d m in is tra tio n  de  la  B anque  de com m erce  p r iv é c  de  M oscou a  l’h o n n eu r, 
con fo rm ém en t au  § 56  des s ta tu ts , de  p o r te r  ü la  connaissance  des p ossesseu rs de 
p a r ts  du  c a p ita l (naíiiuHKH) que í’assem blée  g é n é ra le  o rd in a ire  de  ,MM. les as- 
sociés de  la  B anque  e s t  f isé e  au  11 a v r i l  de  P an n ée  co iiran te , h  m idi.

P 1 .A C E  r a iC H E l i .
Atgourd’hui, lundl 12 mars.

GRANDE REPRÉ S ENTATION
et S*"® déhut du célébre gymnaste M. Frangois 

(l’homme volant).
Oü commencera k 7 heures 1/2.
P rii des places comme k Tordinaire.
Demain mardi 15 mars, grande représentatien 

et 4® début du célébre gymnaste M. Frangois 
(l’homme volant). 7

Samedi 17 mars, grande représentation Gala au 
bénéfice de M’‘® Virginie.

l i e  d I r e e t e u F  Cib. H I n u c .

te  trouve au magasin de MM. Stoll i t  Schmidt, 
á St-Pétersbourg, au coin du Kirpitchnol pé­
réoulok, maison Kononow. 1

P r l x  d i t  f l a c ó n  t  r .  9 0  •*
J. G, P o p p ,  á  Vienne. 

méd. dentiste de la cour imp.-rogale^

H A i f l o n r

C O U R O N N E S
P O U R  T O M B E A I J X

en fer-blanc vemi se vendent au magasin de 
D. Zwerner, de trois k cinq roubles la piéce.

Perspective Nevsky n® 46. 613

B O T O T
{ S £ S  C IN Q  P R O D U I T S )

EAU DENTIFRICE
DÜ POCTRUR

N J. V. BONN
F’ 4i S. H. ricpénlnci 

U« g«'iPari8,44. r. det P*"-Kcuries 
et ches tous les Parfumeurt

23

TATTERSALL DE MOSCOU.

YÉRTTABLE
EAU DE BOTOT

Seal et unique deniifriee
APPAOliVi FAR L’ACAbtmi DI HáDIGIII BE ParSI

L'EAU DE BOTOT esi le plut efflcace dn
dentirrices. En gtrgariim» elle est un préser- 
v.nlir puisiant qqntre lea anaines et lee maua de 
gorge; elle facilite la dentition ohei lee enfanta.

A VENDiE
de beanx chevaux deselle, des chevaux d’attclage 
dressés k l’anglaise, ainsi que des chevaux de 
course, préparés pour les stccple-cbases- Les che­
vaux proviennent des haras impériaux. 636

SAVON ROYAL DE THRIDACE
DE V I O L E T

PARrUMBUI  ̂ BRBTSTB, A PARIS 
iX«m/ rttémmMndé par Ut cilHrÍti$ miéitmlu pom 

fHpgiknK, la Fraichtur «< la Bsarnti 4$ Im Pemm.
París: i a, b'Mes Capucines (HolHiil b  9ru4-Utd)

la  rT iV é " deV “a‘b eTl l e s
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POUDRE DENTIFRICE
AU QUINQUINA

Ce précieui dentifrioe, employé evee TEtu 
qe Botot, conetitue pour le raffermUeement 
dea gencivet et la blaneheur dee dente la préoa- 
raUon la plus saíne.

EAU DE TOILETTE
EXTRAIT DOUBLE SANS AÜCUN ACIDE
Quelques gouttee verséea daos l'eau viviflenl 

le teint et exbelent le plus délioieox parfum.

LE SUBLIBIE
Arrél immédiat de la obute dee eheveux, 

disparition dea pellioules, apaisement dee dou- 
leura nevralgiquea, tellea sont lea principales 
qualitéa de oe merveilleuz prodoit.

VINAIGRE DE TOILETTE
SU PllRlSUR

Composé de luci purt de plantes toniques, 
I vmnigre jouit de propriétés inappréciables 

pour lea soias de la toilette.
ce

ENTRKPOT: 229, ro® Saint-Honoré,
* o ^  CAsneuem nepOl: 18, boaleverd «esilallcDe( rAMM)

A SAINT-P£TERSfiODRO : Aux dépots du
Laboiiatoiri CBIUIQDI di 8t-PÍTM8íOD*G.

A MOSCOU: Au dépdt du LiBonATOiai chi- 
Miove na ST-PkrensBoaae ches MH. Kaueia tr  
k.ATScn,au Pont-dee-Maréchaux, maison Debo* 
Et Ches las principaux Commergante.

Ordre du jour.
1* R atifica tiou  du  c o ra p te -re n d u  d e  la  B an q u e  p o u r T aunée 1872 .
2* E lectio ii d e .M M . les  m em bres du  conseil, conform ém ent au  § 3 8  des 

s ta tu ts .
3“ E lec tio ii de d eux  d ire c te u rs  e t  d ’un c a n d id a t au x  fonctions de p ré s id e n t 

de  T ad m in is tra tio n , cu v e r tu  du  § 4 4  des s ta tu ts .

D ’a p re s  le  § 54  des s ta tu ts , les p ro p r ic ta ire s  de  t i t r e s  de p a r tic ip a tio n  qu i 
se  tro u v e n t dans T im possib ilité  d’a s s is te r  á  T assem blée, p eu v en t d o n n e r p le ins 
pouYoirs de v o te r  en íe u r  nom  á  u n  des m em b res  de  l’assoc ia tion , m ais person iie  
ne p e u t a v o ir  p lus de deux  p ro c u ra tio n s  de  vo te .

l i ’assem blée  se r e u n ir á  d an s  la  sa lle  de  la  C orporation  (y -npasa) des m a r-  
c liands de M oscou, s itu é e  V a rv a rk a , ru e lle  Youschlcow , dans la  p ro p re  m aison 
de  la  C orporation. 7 i e

HICHIKES POiiR LIV, CniNVRE, JETE et  FILjISSE
G lo b e  F o u n d r y ,  W a t e r  L a ñ e . ,  L e e d s .,  A n g l e t e r r e .

MM. Je tte r , Woodd e t Henchman, autrefois Newton e t  C®, ayan t acquis la fa­
brique d ite  Globe a Leeds avec to u t l ’alfütage, les modeles, etc., fournissent les 
machines de tó a te  espéce pour la  fabrication du Lin, Ju te , Chanvre e t F ilasse, mé- 
tie rs  á  to rd re  le fil e t la  ficelle, la  m achine brevetée de V ers tra te  á  glacer le fil 
e t la  ficelle, machines á  flüter, etc., égales sous tous les rapports á  celles fournies 
par l ’ancienne maison renommée, prom ptem ent e t  aux plus bas prix possibles.

Ingénieurs, fabricants d’outils e t fondeurs en général, en fer e t en cuivre.

O n d em a n d e  d es  a g en ts . O.P. 505

« m  r M »  l í  ( ü i i i i i f i
S!. C. Wertheiinel, de Londres, est revenu ici 

pour acheter comme d’habitude des objets d’art 
et curiosités, soit: bronzes, candélabres, péndu­
los, meubles, ivoires, cristaux de roche, boítes en 
or émaillées, armes, etc., méme á des prix élevés. 
On le trouve á l’hótel Klée, ^  31, entre 4 et 5 h. 
aprés-midi. On peut envoyer des photograpliies et 
des lettres jusqu’au 20 du mois de mars. 720

12 (24) M A R S.-N “ 67.

du ministépe regoit mon approhation tout en- 
tiére. Vous ne perdrez pas de temps k l’établir 
et á le rendre complet, car tout retard sur une 
question d’nne si haute importance serait pré- 
judiciable aux íntéréts et au bien • étre da 
pays. *

« Par suite des dispositions priies par le 
grand-vizir, celui-ci doit étre premier ministre 
et président du conseil de cabinet, qui com- 
prendra neuf membres. La nomination et la 
révocation du grand-vizir dépendront comme 
ci-devant de la volonté de Sa Majesté, tandis 
que Ies miulstres devront étre nommés par le 
grand-vizir, sauf approhation da shah. >

Le grand-vizir est le seul persennage qui 
regoit les ordres de Sa Majesté. Ghacuu des 
ministres est responsable de radministration 
de son département, e t il ne peut se méler des 
affaires courautes des bureaux de ses collé- 
gues.

Les sujete importante sont soumis á l’exa- 
men des conseils de cabinet, auxquels les mi­
nistres doivent assister deux fois par semaine.

Toutes les questions k discuter doivent étre 
inscrites d’avance dans les ordres du jour.

Plusienrs autres articles réglementaires, re- 
latifs á la nomination et au traitement des 
fonctiounaires subalternes des divers départe- 
ments, sont aussi publiés.

DÉPÉCHES TÉLÉGRAPHIQÜES

SULLETIN COMHERCIAL.

La Banque de commerce d’Azow-Don noi, 
communique le bulletin hebdomadaire snir»!..
en date de Taganrog 3 (15) mars 1873

AQENCB INTERNATIONALE.

Madrid, samedi 22 mars.

L ’Assemblée N ationale a  suspenda ses 
séances, aprés avoir élu une commission 
de perm anence composée des bureaux de 
toutes les fractions. M. F igueras avait 
fa it de l’adoption de la motion d’ajourne- 
m ent une question de cabinet.

A vant de s’ajourner TAssemblée a  voté 
la  loi abolissant I’esclavage á  Porto-Rico.

Le gouvernem ent a  pris des m esures 
de précaution contre la  m anifestation pro- 
je tée  des irréconciliables { . in t r a n s ig e n te s ) .

Céréáles. — Le total des ventes de la 
maine se réduit á 3,000 tchet. blé dar, au tiri 
de 13 r. et quelques centaines de tchet. grJÜJ 
de Un au prix de 13 r. 25 c. L’approche S  
rouverture de la navigation paralt prodnu! 
une légóre animation sur notre marché, mah 
malgré toute tendance favorable, on ne pam 
prévoir que des affaires insignifiantes, vu S 
modicité extréme de notre stock. Les prix ^ 
maintiennent constamment fermes.

< Frets. — Une toute faible demande a’e# 
manifestée en íaveur des petits navires po^ 
le Royaume-Uni, lesquels obtiendraient fachü 
ment 42/6 á 4 3 / - p. T. S. mais il n'y a de, 
preneurs que pour des navires qui arriveraien* 
avant le 3 (15) avril.

« Changos. — Sans aucune variation noti. 
ble sur Ies cours de la derniére huitaine. p. 

pier toujours rare.
Voici les prix des principaux articles d’ex 

portatioD:

rbl. iy|k„ tcheñ  
Poida. 10 pou(ii

Céréáles. -  Blé dur V  qualité » 13, 12 ,
dito 2® > * 10, 115.
dito 3® * * 9, 9 5(1

Bló Ghirka Taganrog 1’® qualité 49 12,12 Sf,
dito 2® » 48 1 1 7 5 , * .
dito 3® * 4 6 1 1 * i i i j

Blé tendre (Azyraa ou Ghirka 
Don) Rostow 

Seigle 
Orge
Avoine (le tchet. de 6 pouds)
Graine de Un (avec 20 corps 

étrangers, soit4 0 /0  non oléa- 
gineux et 16 0 /0  olóagineux)

Colea

1050 
675, 7 . 
5 25, 540 
3 40, 370

Suif jaune de Slaviansk (pour 
la consommation de Constan­
tinople)

Suxf blanc ou jaune diverses 
productions 

Laine donskol lavée

13 10,13 25 
5 80, 650 

Par poiuL

5 40,

4 24, 
12 50,

4 60

AU THÉATRE MICHEL
Lundi 12 mars

GRANDE ET BRILLANTE REPRÉSENTATION
du célébre magicien 

p r o í o s i s o u i r  I X J t iC K E M
avec le concours d’artistes nouvellement engagés á Parii

TROUPE DE GTMNASTES
composé» de 15 demoiselles:

Mtss Ajzéllaet Bosita, (surnomméesles «phénoraéues volants>i 
Mtss Jfranztna, premiére vélocipédiste, Miss Léopoldine 
dacker, Heim. ^ c k s m  Jessy, Coraly, Angdy, Miran¿ 

ilerí/ie, Mazztla, Calery, Ambrotsie et Letizzi ^  
Ea représentation se corapose d» quatre parties: Nouvellesex. 
périences physiques, Haute magie, Gymnastique extraordioain 

encore jamais vuc, et de :
T a b le a u x .  v Iv a u tH  i t i y t h o l o s l q u e a

mis en scéne d’aprés des tableaux originaux 
par l’academicien PAOLO BAÜCBEEA  de Turin.

.. On commencera a 7 h. et demie.
ün peut se procurer dea billeta k la caisse du théáire Mich«l 
,,, tous lea jours des 10 heures du matin. 7(s
Chaqué representaron est composée d’un nouveau programme.

DIRECTIÜI DE LA SOCIÉTÉ RUSSE DE COASTRUCTIOI.
Conformément au § 36 de ses statuts, la diraction de la Société russe de construction a l’hon- 

neur d’mviter MM. les actionnaires á la premiére assemblée générale ordinaire qui aura lien an 
siége de la direction, Quai Anglais, n® 28, á 1 h. de relevée, le 31 mars courant, afin d’examiner 
et de ratifier le compte-rendu et le hilan pour 1872, l’état prévu des dépenses et le plan d’oné- 
rations pour l’année coiirante et pour fixer la limite la plus élevéo de la somme dont peut día- 
poser la direction en sus de celle déterminée par l’état prévu, ainsi que pour élire les membres 
de la commission de revisión. -  A l'assemblée générale les actionnaires peuvent se présente: 
personnellement ou se faire présenter par un fondé de pouvoir pris dans le nombre des autres 
actionnaires et muni d’une déclaration écrit k  cet effet et adressée k  la direction; un actionnaire 
ne peut en représenter qu’un seul (art. 38 des statuts). Pour obteuir le droit d’assister k Tas- 
semblée gén., les actionnaires doivent présenter lenrs actions, ainsi que leurs procurations au 
moins une semaine avant la date fixée pour l’assemblée gén. (§ 39 des st.). Chaqué actionnaire 
a le droit, d’assister k  l’assemblée gén. et de prendre part k la discussion des questioas soumises 
k  Tassemblée, mais le droit de voter n’appartient qu’á celui qui est propriétaire de 25 actions au 
moins; 75actionsdonnent droit á 2voix, 150 k 3voix,400etdavantageá4voix.Personne nepeut 
avoir plus de 4 voix en son propre nom et plus de 4 voix par procuration, soit en tout plus de 
8 voix (§ 40 des st.). Les actionnaires possédant moins de 25 actions peuvent, par une procu- 
ration spéciale, réunir leurs aetions aux fins d’obtenir une voix ou davantage juqu’anx limites 
déterrainées par le § 40. Le propriétaire d’actions qui par cette réunion d’actions a obtenu ainsi 
dreit de voter peut acepter la procuration, conformément au § 40 des st., d’émettre le vote poar 
d’autres propriétaires d’actions ayant droit de voter (§ 4 i des st.). gyo

h  Tente ctez E A l l L E  i l E L L l E R ,  liliraire de la íour impérlak
aupont de olice, maison de Véglise koUandaise, d St-Péfer$haurg.
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I I p h 6 l ib 'b  BTopHHHO B S t  JIoH flO H a B'B C .- I I e T e p E íy p r 'B , r/i¡* 
n p o S y a y  « o  2 0  c e r o  M a p x a  M ^cH n;a, AJia n o K y n K H , n e  i iS H p a a  

Ha CTOHMOCTb, pa3HEIX 'B IipeffM-feTOIPt BpeMeHT» JIlO/ÍOliMKa X V I ,  

KaK-b-TO : 6 p o H 3 H , K a H /ie j ia 6 p u ,  c T 'f tH iiu x 'b  a a c o H b ,  M e 6 e jin , 

B u s^ jiK H  H3Ti cjiOHOBHX'b K O CTeñ, T o p u a r o  x p y c T a j i a ,  n iK a -  

T y jio K 't  BOJioaeHEix'B II DM aAHpoBaHHwxT», o p y a í i a  ii  i i p o a . ,  

HiM-feK) a e c T b  iioK opH 'feM iue n p o c H T b  F r .  a íejia io ii^H X T , iip o /iaT B  

B u iu e  H a a B a iíiib ix 'b  n p e /íM ^ T O iit ,  o 5 p a T H T b c a  b t> ro c T u n H H iiy

K ^ e a ,  JsS 3 1 . 721

B E P T X E flM E P I).

KKCXMANX-CHATRIAN. Les deux fréres. 1 vol. 
in-12; prix 1 r. 5 c.

AiMARi*. Aventures de Michel Hartraann. Les 
Marquards. 1 rol. in-12 ; prix 1 r. 5 c. 

FÉvAL. Le dernier vlvant. Les ciseaux de l’ac- 
cusée. 1 vol. in-12 ; prix 1 r. 5 c. 

ST-GEOEGES. Les yeux verts. 1 vol. in-12; prix 
1 r 5 c.

FBYDEAO. L’art de plaire. Eludes d’hygíéue, de 
guút et de toilettes dédiées aux jolies fem- 
mes de toas les pays du monde. 1 vol. 
in-12 ; prix 70 c.

uoKSELET. La franc-magonnerie des femmes. 
1 vol. in-12; prix 45 c.

— Les mystéres du boulevard des Invalides. 
1 vol. in-12; prix 45 c. (Suite et fin da 
précédent.)

iioRET. Les femmes au cceur d’or. 1 vol. in-12; 
prix 1 r. 5 c.

MABicouKT. Une femme k bord. 1 vol. in-12 ; 
prix 70 c.

ZACC05B. Un drame sur les pontons. Edition 
iUustrée. 1 vol. in-4®; prix 80 c. 

scHW ARTz. Une vengeance. Román suédois.
1 vol. in-12; prix I r. 25 c.

POOCHEB. Les coulisses du passé. 1 vol. in-12 ; 
prix 1 r. 25 c.

FONTOULiEu. Les églíses de París sous la Cora* 
muñe. 1 vol. in-12 ; prix I r. 25 c.

ALBEKT. La littérature frangaise au 17® siécle.
1 vol. in -12 ; prix 1 r. 25 c.

MABMiEB. Robert Bruce. Comment on recon- 
quiert nn royanme. 1 vol. iu-12; prix 1 r. 
25 c.

PXSSONKKAVX. Les grauds poétes de la Gréce.
1 vol. in-12; prix 1 r. 25 c.

TiiíOTUÉi TBiMM, La vi6 de Paul de Kock.
1 vol. in 12 orné d’un portrait sur acier; 
prix 1 r. 5 c.

DAUDET (Alphonse.) Aventures prodigieuses de 
Tartariu de Tarascón. 1 vol. in-12; prix 
1 r. 5 c. (2* édition.)

B0TT8NTDIT. Les mariages du docteur Ferrand. 
Leurs familles, leur éducation. 1 vol. in-12; 
prix 1 r. 5 c.

KOABCiLi. Toujours! Román suisse. 1 vol. 
in-12; prix 1 r. 25 c.

LiTTRÉ. Dictionnairo de la langue frangaise. 
(Ouvrage complet.) 4 vol. in-4®; prix bro- 
chés: 35 r. reliés: 45 r.

TEKNK. Le toar du monde en 80 jours. 1 vol. 
in-12 ; prix 1 r. 5 c.

n’uszECQUEs. Souvenirs d’uo page de la cour 
de Loáis XVI. 1 vol. iii-I2; prix 1 r. 25 c.

RANC. Sous l’Empire. Román de moeurs pollti- 
ques et sociales. 1 vol. in-4® illustré ; prix 
1 r. 5 c.

oANDOLTiE (de) Histoiro des Sciences et des sa- 
vants depuis deux siécles. 1 vol. in-8®; prix 
3 r. 60 c.

sTAApp. La littérature frangaise depuis la for- 
mation de la langue jusqu'á nos jours. 
Tome III. Sixiéme cours. (Poétes vivantsen 
1870.) 1 vol. in-8®; prix l r. 75 c.

LA OÜERRE FRANCO-ALLEMANDE DE 1870-I871- 
Rédigée par la section historique du grand 
état-major prussien. 2® livraison. 1 vol. 
iu-8° avec planches; prix 1 r. 45 c.

iíAELiTT. Barbe-Bleoe. ilf'"® Itaytnond. Varié- 
tés. I vol. in-12; prix I r .  5 c. (Ouvrage 
pour les jeunes personnes.)

F L iü B io T . Aigle et colombe. 1 vol. in-12; prix 
1 r. 5 c. (Ouvrage pour les jeunes per­
sonnes.)

JOURNAL iNÉDiT de l’ambassude de Pierre Po- 
temkino en France, pendant l’année 1668. 
i vol. in-12 ; prix 2 r. 10 c. (Edition d’a* 
mateur.)

TOüCHATOüT. Histoire de France tintamarres* 
que iUustrée. 1 vol gr. in-8®; prix 3 r. 
60 c.

SANN018 fcomtesse.) Les soirées k  la maison. 
1 vol. illustré de 42 vignettes de Bayard i 
prix 80 c. (Nouveau volume de la biblio- 
théque roso.)

ooüRAUD (M”®) Petite et grande. 1 vol. in-12 
illustré de 48 vignettes do Bayard; prix 
80 c. (Nouveau volume de la bibliothéqu0 
rose.)

Nonveaax voiumes de la l>ibliollié(|ue 
des merveilles:

RENAUD. L’hérolsme. Récits légendaires et hís' 
toriqoes. 1 vol. in-12 illustré de 15 vi* 
gnettes de Paquíer; prix 80 c.

LANOYE. L’horarae sauvage. 1 vol. in-12 illos- 
tré de 35 vignettes par Bayard; prix 80 c. 

ouiLLEMiN. La vapeur. 1 vol. in-12 illustré de 
113 vignettes ; prix 80 c.

LÉvÉQDE. Los harmonios providentielles. 1 vol- 
in-12, avec quatre eaux fortes ; prix 80 c. 

•iRABD. Les plantes étudiées au microscope. 
1 vol. in-12 illustré de 208 gravares; prix 
80 c.

YATES. The yellow flag. 2 vol. in-12 ; prix I T. 
20 c.

]¥, B* Mee povt t»onv PinUériewr sera calculé seion lenoureau tarif tle la poste- 719
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